
COLLECTES 

 

Les collectes du 31 mars, au profit des 

œuvres paroissiales, ont rapporté 

1216€. 

  

La collecte de ce dimanche est 

destinée au secrétariat paroissial. 

Une équipe bénévoles travaille dans 

l'ombre aux nombreuses tâches du 

secrétariat qui ont été décrites 

récemment dans le journal paroissial. 

Ces tâches impliquent toujours des 

frais : multiples photocopies, courrier 

abondant même avec l'étranger 

( a t t e s t a t i o n s ,  n o t i f i c a t i o n s , 

dérogations) et accueil quotidien. 

Ces diverses missions sont essentielles 

pour une paroisse. 

Nous vous remercions donc pour 

votre aide. 

MÉDITATION 
 

Larguer les amarres 

 

Thomas l’incrédule. Est-ce que les 

autres disciples ne l’étaient pas 

également? Sûrement! 

La tournure des événements les 

avaient conduits à s’enfermer à 

double tour, par peur. Et on peut 

bien les comprendre.  

Celui en qui ils avaient mis tout 

leur espoir venait d’être tué 

comme le dernier des bandits. Ils 

avaient tous bien raison de 

douter.  

Je crois que ce qui leur fait 

traverser le doute n’est pas les 

preuves, car des preuves on peut 

en demander à l’infini.  

Non, je crois que ce qui fait 

t raverser  le doute, c’est 

l’expérience de la rencontre avec 

le Ressuscité.  

Et la rencontre ne se vérifie pas, 

elle se vit.  

La rencontre n’est pas de l’ordre 

du fait, mais de l’expérience. 

Quand Jésus dit à Thomas de ne 

pas être incrédule, je ne crois pas 

qu’il lui demande de ne pas 

douter, mais plutôt de larguer les 

amarres et de se laisser traverser 

par la rencontre. 

 
Elena Lasida 

Économiste et théologienne 

Membre de « Justice t paix » 

Extrait de Panorama - Avril 2010 

POUR ALLER PLUS LOIN 
 

3 lapins : un qui envoie et deux qui sont envoyés. 

Ceux qui sont envoyés le sont deux par deux ; on ne 

s’approprie pas le message, il n’est pas à une voix, 

mais reçu et transmis différemment par chacun. 

Ceux qui sont envoyés sont prêts, non pas parce 

qu’ils ont un diplôme, mais un cachet (le timbre). Ils 

sont motivés. 

 

Celui qui envoie a plusieurs symboles. Le pinceau sert 

à écrire la destination de l’envoi. C’est donc 

quelque chose de personnalisé. Il y a une partie 

visible, une mission publique (église du monde), et 

une manière de l’accomplir, plus personnelle ou 

intérieure, avec les talents de chacun (voilà 

pourquoi sur les deux envoyés, on voit ce qui est écrit 

sur l’un d’eux, et ce qui reste caché sur le dos de 

l’autre. Celui qui envoie colle le timbre avec un 

geste rappelant l’ancienne « claque » que l’évêque 

donnait aux confirmés. (et ceux qui croient que la 

confirmation, c’est l’évêque qui donne une baffe, 

qu’ils revoient un peu leurs classiques ou aillent 

participer à une confirmation…) 

 

Le signe sur le panneau fait allusion à l’Esprit Saint, 

acteur principal de la mission. 

 

QUESTIONS 

 

Le Père a envoyé le Fils. Le Fils a envoyé ses disciples 

(les apôtres). Ceux-ci (et leurs successeurs, les 

évêques) m’envoient, moi, baptisé(e) avec tout le 

matériel du parfait envoyé (qui consiste en la 

réception de l’Esprit Saint reçu au baptême. 

 

Si je doute de mes capacités à faire ce genre de 

travail, c’est que je doute de l’Esprit Saint qui est en 

moi et de son action. 

 

Vaut-il mieux avoir une formation chrétienne de Bac 

+ 25 ans ou de s’appuyer, avec ses faiblesses, sur la 

Vie de l’Esprit Saint en soi pour partir en mission ? 

 

La question est lancée. A toi de voir la réponse et les 

implications dans ta vie concrète.  
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